
Echos  de nos clochers
Paroisse Notre Dame de la Clarence en Auchellois
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L isez ce récit au 
chapitre deu-
xième du 2e livre 
des rois. Et vous 
verrez comment 

Elisée, le disciple d’Elie, 
ne veut plus lâcher d’un 
pouce son maître : il sait 
qu’Elie s’en va… sa vie 
sur terre touche à sa fin.

Il lui demande : “Que 
vienne sur moi (une double 
part de) ton esprit !” Elie 
répond : “tu demandes 
que l  que  chose  de 
diffici le… ” Elisée voit partir
Elie, il ramasse son man-
teau… et le voilà prophète 
à son tour, successeur 
d’Elie.

André nous a quittés. La 
vie continue, la paroisse 
continue… l’Evangile est 
à annoncer aujourd’hui, 
chaque jour. En lisant les 
Echos de nos clochers, 
vous pourrez vérifier que 
beaucoup ont ramassé 
le manteau d’André. Et 
vous ?

Le manteau d’André
2R2, 8-15a… non, n’ayez pas peur ! Ce n’est pas un nouveau virus, et pourtant…  
Il s’agit de l’adresse (la référence) dans la Bible d’un vieux récit racontant le départ 
mystérieux du prophète Elie.
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Hommage

Et maintenant,
L’abbé André Brevart nous a quittés il y a deux mois… Ce vide qu’il laisse plonge chacun de nous 
dans le désarroi. Il avait pris une place tellement importante dans la paroisse et dans la vie de tous 
ceux qu’il rencontrait que l’on trouve étrange de ne plus le voir au détour d’une rue ou à l’église. 
Pourtant, il nous a laissé un héritage que nous devons nous approprier. Sa façon de demander un 
service ou un engagement personnel, d’écouter chacun comme s’il devenait le centre du monde ; 
toutes ces richesses, nous ne devons pas les laisser dormir dans un coin de notre vie. Ce sont toutes 
ces graines qu’il a semées que nous devons aujourd’hui faire fructifier.
Nous avons la chance d’avoir un prêtre, Pierre Thibault, et un diacre, Laurent Samier, et toute cette 
équipe de laïcs qui travaillaient avec lui et qu’il savait motiver au-delà de ce que chacun pouvait 
imaginer être capable de faire. Notre mission aujourd’hui est de poursuivre le travail accompli en 
étant au service de Dieu et aussi, de tous nos frères proches et moins proches. C’est en ayant à 
l’esprit tout ce qu’il nous a fait découvrir que nous saurons que nous poursuivons sa mission dans 
notre paroisse.

Michel Brevart

La chapelle  
Sainte-Thérèse d’Auchel
Une restauration réussie d’une chapelle. 
Elle était tombée dans l’oubli, mais pas 
pour tout le monde… pas pour Lionel 
Lhomme qui proposa sa restauration. 
Ce projet prit forme avec l’aide des 
habitants d’Auchel, le propriétaire actuel, 
Monsieur Cuvelier, un ancien ferronnier 
Monsieur André Catenne, un décorateur, 
Monsieur Jean-Claude Ivain, 
sans oublier les paroissiens et bien sûr, 
l’abbé André Brevart.
Dimanche 19 juillet 2009, à l’occasion 
de l’inauguration de cette chapelle, 
unique dans la commune, une foule 
abondante reprit 
une prière à sainte 
Thérèse, écrite par 
André Brevart avec 
le diacre Laurent 
Samier. Un pot de 
l’amitié fut offert 
dans la cour de 
l’actuel propriétaire 
et la foule toujours 
aussi dense put 
remercier et féliciter 
tous les intervenants 
qui ont œuvré 
bénévolement ; pour 
cela, on ne peut 
que les remercier du 
fond du cœur. 
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Au Caté

Proposer la foi aujourd’hui n’est pas un livre qui expliquerait la méthode à suivre pour faire le caté. Les enfants 
sont une richesse pour nous. Il nous faut aujourd’hui oser concevoir des itinéraires adaptés selon les 
besoins et les demandes de chacun, prenant en compte les situations diverses. 

D ans un quartier d’Auchel à 
Rimbert, l’abbé Brevart avait 
un projet auquel il tenait beau-

coup : offrir un lieu d’accueil pour 
des enfants de 7 à 11 ans, afin de les 

éveiller à la foi chrétienne, mais surtout 
leur donner envie de connaître Jésus. 
Suite à l’ouverture d’une maison des 
associations dans ce quartier, l’idée 
est lancée de proposer des ateliers de 
Noël, avec pour objectif : rejoindre des 
enfants du quartier par le biais d’activi-
tés manuelles. C’est avec des personnes 
responsables, habitant le quartier, que 
les ateliers ont été définis en décembre 
2002. Les enfants et quelques parents 
coloriaient et emportaient chez eux : 
étoiles, boules, crèches.
A la demande des parents et enfants, 
nous avons fait des ateliers à Pâques. 
Depuis, des enfants viennent tous les 

quinze jours découvrir la Bonne Nou-
velle de Jésus par différentes activités : 
vidéo, dessins, chants ; certains d’entre 
eux rejoignent ensuite le caté à Auchel 
où ils se préparent à faire leur première 
communion. Cette année encore, nous 
continuons avec Evelyne et Marie-
Josèphe ce que l’abbé Brevart avait 
commencé.

Mauricette Breton 
Pour tout renseignement – tél. 03 21 66 49 70 
ou 03 21 52 46 10

Le caté autrement

la robe de Marie,
je mets du bleu,

parce qu'elle est
toujours en bleu !

pour Dieu !...
s'appelle... pas Jésus ?
Ah oui... c'est Joseph!

Je le colorie
en marron.

“Marchez sur mon chemin et vous 
demeurerez en moi et moi en vous.” 
Autrefois, on faisait sa retraite de 
communion solennelle : beaucoup 

d’adultes en gardent un excellent sou-
venir. Aujourd’hui, on préfère dire 
“temps fort de préparation à la pro-
fession de foi”.
Ils étaient cinquante-cinq jeunes 
accompagnés de parents et de caté-
chistes, lundi et mardi des vacances 
d’avril ; ils ont marché sous un soleil 
radieux avec leur bâton de pèlerin 
jusque Belval, puis le lendemain 
depuis l’église de Ferfay, ils ont repris 
leur marche vers Amettes pour décou-
vrir ensemble ce que veut dire faire sa 
profession de foi : c’est communier, 
partager, suivre le chemin de Jésus… 
ont-ils répondu spontanément.

Pour une religieuse – sœur Bruno – 
du monastère de Belval, c’est d’abord 
suivre le chemin de Jésus. Elle accepte 
de répondre à leurs questions : entrée 
au monastère il y a soixante-sept ans, 
elle en avait 20 à ce moment-là et 
c’était par l’amour de Dieu. Elle ne 
l’a jamais regretté. Et c’est justement 
l’âge de Sarah, 21 ans, qui leur raconte 
comment elle a décidé de se prépa-
rer au baptême : de famille musul-
mane, elle habitait près de l’abbaye de 
Wisques et elle avait frappé à la porte. 
Une moniale l’accueille et lui offre de 
venir passer quelques jours pendant les 
vacances avec d’autres jeunes. C’est 

Temps fort de profession de foi

Citation tirée du “texte National sur 
l’orientation de la catéchèse”
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le début de son chemin à la recherche 
de Jésus. Depuis une dizaine de mois, 
Sarah a commencé son cheminement 
vers le baptême. Pendant la marche, de 
petites équipes se constituent pour des 
temps de réflexion. Les jeunes décou-
vrent qu’on ne peut pas être croyant 
tout seul : en marchant sur le chemin 
à la suite de Benoît Labre, ils ont joué 
au jeu de l’aveugle ; l’un d’eux a les 
yeux bandés et se laisse guider par 
un autre qui le conduit, en évitant les 
cailloux, les ornières, le fossé, il doit 
faire confiance sans vérifier lui-même. 
C’est Thomas – dans l’Evangile – qui 
ne voulait croire qu’à ce qu’il voyait, 

et Jésus lui a dit : “Parce 
que tu as vu, Thomas, tu 
crois ; heureux ceux qui 
croient sans avoir vu.”
A Amettes, ils découvrent 
la vie de Benoît Labre, qui n’avait pas 
besoin de voir Jésus pour croire ; il 
s’est laissé guider sur la route dans la 
confiance et l’amour de Dieu, dans la 
pauvreté, la prière et le partage, une vie 
totalement donnée à Dieu.
Deux jours passés avec ces jeunes : ils 
cherchent leur véritable identité ; ils ont 
du mal à dire : “Je crois” par tout ce 
qu’ils vivent, leur vie d’enfant est par-
fois bien bousculée, mais il y a beau-

coup d’énergie à puiser 
dans le partage de foi avec 
les autres. Et la marche, 
une façon de leur montrer 
que le chemin de la vie 

chrétienne est grand ouvert devant eux.
La prière d’Action de grâce a clôturé 
ces deux jours, quelques jeunes s’ex-
priment : “Merci Seigneur de m’avoir 
fait découvrir que je n’ai pas besoin de 
te voir pour croire en toi… Merci Sei-
gneur de m’avoir conduit sur les pas 
de saint Benoît… Merci Seigneur, je 
sais maintenant que lorsque je dis “Je 
crois”, je suis en communication avec 
d’autres chrétiens.”   

Bouge ta planète
Samedi 28 mars 2009, la commune de 
Cauchy-à-la-Tour fut envahie par envi-
ron deux cents jeunes accompagnés 
d’une soixantaine de bénévoles dyna-
miques venant de Cauchy, Calonne, 
Camblain, Marles-les-Mines, Bruay, 
Noeux, Divion, Houdain, Barlin et 
Bouvigny.  Ils ont découvert de nom-

breux stands : récup’art, tri des déchets, base-ball, jeux sportifs, rythme, 
danse… et quizz sur la confection de jeans “made in maquilas” au Nica-
ragua, découverte de la faune, de la flore, de la culture nicaraguayenne… 
En fin d’après-midi ont mis le feu au “monstros” de l’hyperconso…
Après un bon goûter, tous repartirent enchantés et décidés à agir pour 
sauver la planète, protéger l’environnement, économiser l’eau, l’éner-
gie… Grand merci à l’“armée” des bénévoles  qui se sont dépensés sans 
compter pour “bouger la planète”.
Une somme de 2000 euros a été récoltée par les enfants, auprès des 
adultes qui ont encouragé leur action en faveur des projets de dévelop-
pement du Comité catholique contre la faim et pour le développement 
(CCFD).

Yvette Duquenne

Dimanche : Parole en fête
La grande église d’Auchel remplie d’enfants, 
d’ados, d’adultes des six clochers de la 
paroisse, avec notre prêtre et le diacre. 
Réunis ce dimanche 11 octobre pour prier, 
chanter, réfléchir, partager l’Evangile en petits 
groupes et célébrer Jésus présent dans notre 
vie. Découvrir au fond du cœur la joie de se 
désencombrer, de partager, de trouver de 
vraies richesses qui ne dévaluent jamais !
Oui, c’était Dimanche en fête, des gens 
heureux de se retrouver, une grande famille 
avec, bien sûr, le 
verre de l’amitié et le 
pique-nique.

La prochaine fois le 
dimanche 24 janvier 
2010.










